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ÊTCDE DE Lå COLLECTION D ÜISEATX 
RAPPORTÉE PAR 14 Missios Du Borrs-pe-Bozas 


DE L'AFRIQUE TROPICALE (1902-1905), 
par M. J. BERLIoZ. 


( Fin.) 





Tréronidés, 


Vinago waalia (Gm.). — Ad. : Hofa, Pays Ouafamo (alt. 1.940 m.). 
Avril 1909. — g ad. : Larromoya, Pays des Choulis. régionda Ni 
(1,200 m.). Septembre 1902. 


Péristéridés, 


Turtur ambiguus perspicillatus Fschr. et Rchw. — G ad. : Puits Kalon- 


léonmorri. Pays Tourkouana (alt. : 700 m.). Juillet 1902. 

Cet unique spécimen mérite une courte description. car sa véritable 
identité parait difficile à établir, en présence de la confusion des espèces et 
des sous-espèces que les auteurs ont cru distinguer parmi les Tourterelles 
du sous-senre Streptopelia : 


Tèle gris clair passant au blanchätre sur la face, au rose vinenx sur la 
nuque; un large collier noir cervical: hant de la poitrine d'un rose vi- 
neux pâle passant au blane pur sur l'abdomen et les sous-caudales; flancs 
el sous-alaires d'un gris soutenu: rectrices externes marquées seulement 
d'un mince liseré biane extérieur dans leur portion basilaire grisâtre. 
Aile : 156 millimètres: queue : 120 millimètres; bec: 15 millimètres: 
tarse : 20 millimètres. Bec noir: pattes rose carmin. 

Par ces caractères de coloration, c'est bien du T. perspicillatus, race un 
peu plus petite et de coloration blanche en dessous — et non grise — du 
T. ambiguus Boc.. que ce spécimen est le plus voisin: il en diffère néan- 
noins légèrement par son bec plus court. I! se distingue d'autre part des 
T. vinaceus ( Gm.) et roseogriseus (Sund) par sa tête grise et non vineuse, 
de celui-ci en outre par ses sous-alaires grises, de celui-là par l'absence 
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de trait loral noir. Quant au T. capicola (Sund) et à ses nombreuses sous- 
espèces, avec lesquels il présente aussi les analogies les plus étroites, il 
s'en éloigne par la coloration de la rectrice externe, qui a, chez eux, la 
moitié externe blanche jusqu’au rachis. 

On se rend compte d'ailleurs de la faible importance qu'il faut attacher 
aux caractères différentiels de ces diverses espèces, qui toutes ne sont que 
des formes très voisines les unes des autres, présentant entre elles des 
termes de passage, comme le spécimen que nous signalons ici. Notons 
également que la validité du T. perspicillatus a été mise en doute par 
Erlanger dans son intéressante étude — malheureusement encore insufli- 
sante — sur les différentes races africaines de Tourterelles à collier (voir 


Journ. f. Orn., 1905, p. 120). 
CEna capensis (L.). — & ad. : Rive gauche de Omo, Pays de Karo. 


Juin 1902. Petite espèce répandue dans toute l'Afrique au sud du Sahara 
et, parait-il, très abondante dans la vallée de Omo. 


Phasianidés. 


Francolinus castaneicollis Bottegoi Salv. — Œ ad. : Chabadino-Loko, 
Sidama (2,080 m.). Avril 1902. 

Nous ne reviendrons pas ici sur les caractères différentiels et la localisa- 
tion des diverses races du Fr. castaneicollis Salv., espèce encore assez rare 
et mal connue, exclusivement propre aux régions élevées de T Éthiopie : ils 
ont été bien mis en valeur par Neumann (Done f. Orn., 1904, p. 352), 
d’après une nombreuse série d'exemplaires. Celui-ci semble très adulte, 
car ses pattes, rouges ainsi que le bec, sont armées chacune de deux épe- 
rons très développés: son plumage, aux dessins très compliqués, comme 
chez la plupart des Francolins, est d’une teinte générale gris brun en 
dessus, avec les p:lites couvertures alaires marron, et blanchâtre en 
dessous. 


Coturnix Delegorguei Del. — Sad. : Plaine Netch-Sar, rive gauche de 
l'Omo (820 m.). Mai 1902.. 


Rallidés. 


Limnocorax niger (Gm.). — Sad. : Doufilé-sur-Nil. Octobre 1902. 
Bec jaune vert; iris et palles rouges. Espèce très coimmmune en Afrique. 


Farridés. 


Actophilus africanus (Gm.). — Ad. : Lac Abbay, Sidama (1,390 m.). 
Avril 1909. — Ẹ ad, : Doufilé-sur-Nil, Octobre 1902, 
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Œdicnemidés. 


Burhinus œdicnemus senegalensis Swains. — Gad. : Rive gauche de 
l'Omo, Pays de Karo. Juin 1902. 


y 


Burhinus ædicnemus vermiculatus Cab. — Ad. : s. r. 

Les B. senegalensis Sw. et vermiculatus Cab. , tous deux répandus dans 
une grande partie de l’Afrique, ne semblent pas devoir être séparés spéci- 
fiquement dn B. œdicnemus (L.) typique; le premier n'en diffère que par 
l'absence du liséré blanchätre borilant la bande foncée des couvertures 
alaires. le second par les dessins noirâtres vermiculés, plus ou moins nets, 
du dos et des rectrices médianes, ainsi que par les trois rémiges les plus 
externes seules marquées d’une large tache blanche, existant aussi généra- 
lement sur la quatrième chez les autres. Ces trois formes présentent 
d’ailleurs des intermédiaires nombreux. 


Cursoriidés. 


Glareola nuchalis Gr. — S ad. : Bords de l'Ouellé (900 m.). Janvier 
1903. : 


Charadriidés. 


Lobivanellus senegalus (L.). — Ad. : Chabadino-Loko, Sidama 
(2,080 m.). Avril 1902. 


Bec et pattes jaunes; caroncules jaunes à pointe rouge. 
Hoplopterus spinosus (L.). — & ad. : Rive gauche de l'Omo, Pays de 


Karo. Juin 1902. — Ad. : Puits rApadaitongé», Pays Tourkouana 
(640 m.). Juillet 1902. 


Bec et pattes noirs. 


Charadrius dubius Scop. — ad. : Cuufluent du Kibali et de la 


Dongou (1,015 m.). — Novembre 1902. 


Tringa hypoleuca (L.). — S ad. : Confluent du Kibali et de la Dongou. 
Novembre 1902. — G'imm.: Bords de la Niama, affluent du Nil, Pays 
des Choulis (goo m.). Septembre 1902. 


Machetes pugnax (L.). — & ad. (plumage d'hiver) : s. r. 
Cet oiseau est, comme les deux précédents, un hôte hivernal en Afrique. 
Tous trois sont très répandus dans une grande partie de l'Ancien Monde. 


Rostratula bengalensis (L.). — © ad. : Plaine Netch-ar, rive gauche 
de Omo. Mai 1902. 
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Ibididés. 


Bostrychia carunculata (Rüpp.). — Ad. : s. r 


Espèce très remarquable par sa caroncule gutturale et propre à 


l'Ethiopie. 
Ardéidés. 
Bubulcus ibis (L.). — Imm. 5. r. 


Egretta gularis schistacea (Hempr. et Ehr.). — © ad. (forme albine) : 
Lac Abbay, Sidama (1,390 m.). Avril 1902. 

Cet unique spécimen, d’une espèce encore assez mal connue, est inté- 
ressant par sa coloration entièrement blanche avec quelques taches gris 
foncé plus ou moins cachées sur le dos et les grandes pennes, rappelant 
seules la livrée typique de l'oiseau adulte. Celui-ci présente, on le sait, de 
même que certaines espèces voisines, un plumage tantôt d’un gris fuligi- 
neux, tantôt blanc, sans que l’on sache d’ailleurs exactement le processus 
de ces transformations ni la cause qui les détermine. Avec sa livrée 
blanche, ce Héron, malgré le faible développement des plumes dorsales 
ornementales, a tout à fait a taille et l'aspect de l’Aigrette garzette; mais 
il s’en distingue aisément par son bec jaune et ses doigts de couleur plus 
claire et moins allongés, les ongles surtout élant très courts. La couleur 
du bec, long et grêle, ainsi que les dimensions générales (bec : 95 milli- 
mètres; aile : 270 millimètres; queue : 99 millimètres; tarse : 108 mili- 
mètres; doigt médian armé : 73 millimètres) nous le font considérer 
comme appartenant à la variété schistacea plutót qu'à l E. gularis typique. 

I est également intéressant de noter la présence de te espèce parmi 
la faune des hauts-plateaux de Éthiopie. L’aire d'extension géographique 
de l'E. gularis, répandue dans l'Afrique intértropicale et surtout vers la 
côte occidentale, et de TE. schistacea, des parages de la Mer Rouge et de 
la Mer d'Oman, n'est pas encore bien nettement établie (voir : Erlanger, 
Journ. f. Orn., 1905, p. 109): tous deux passent pour être des formes 
essentiellement littorales, ne s’éloignant qu’exceptionnellement vers l’inté- 
rieur des terres. Hartert (v. : Die Vögel d. pal. Fauna I, 2, 1920, 
p. 1243) va même jusqu’à mettre en doute les localités de la haute vallée 
du Nil, où ces oiseaux ont été signalés déjà. 


Egretta alba (L.). — Ad. : s. r 


Scopidés. 


Scopus umbretta Gm. — & ad. : affluent de la Riv. Auton, affluent de 
l'Omo (890 m.). 
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Cicontiidés, 


Abdimia Abdimi (Licht.). — Ad. : Chabadino-Loko, Sidama. Mars 1902. 
— Ad. : Loka, près des Monts Gombiri (1,190 m.). Octobre 1g02. 


Espèce répandue, comme la précédente, dans une grande partie de 
l'Afrique, où elle se comporte comme un actif destructeur dé Sauterelles. 


Phœnicoptéridés. 
Phœnicopterus roseus Pall. — © ad. : Lac Abbay, Sidama. Avril 1902. 


Phænicopterus minor Geoffr. — & ad. et 2 imm. : Lac Abbay, Sidama. 
Avril 1902. 


Cette espèce, pour laquelle on a créé inutilement le genre Phœniconaias, 
ressemble beaucoup à notre Flamant rose, mais en diffère par sa taille plus 
faible et son bec d'un grenat violet foncé à pointe noire. Elle est, parait-il, 
abondante sur les bords du Lac Albay. 


Anatidés. 


Sarcidiornis melanonotus (Penn.). — Ad. : Plaine marécageuse qui 
s'étend du Lac Rodolphe aux Monts Pouma et Nakoua. 


Cyanochen cyanopterus (Rüpp.). — Ad. : s. r. 
Espèce très localisée, propre à l'Abyssinie. 


Dendrocygna viduata (L.). — Ad. : Lac Abbav, Sidama (1,390 m.). 
Avril 1902. 


Pélécanidés. 


Pelecanus roseus Gm. — Ad. : Lac Abbay, Sidama. Avril 1902. 


ADDENDUM. 


Note. — À propos du Ploceus Reichenowi (Fschr) cité dans cet article 
(B. M., 1922, p. 261), nous rappeilerons qu'une forme tout à fait sem- 
blable à l'individu que nous avons signalé, particulièrement en ce qui 
concerne la coloration des parties supérieures, a élé décrite par Madarasz 
(in : Ornit. Monatsb., 1914, p. 28), sous le nom d'Oryphantes (Ploceus) 
Kovacsi, d'après un seul exemplaire g provenant de Gidabo (Abyssinie). 
Nous n’en pensons pas moins que ce n'est en réalité qu’une forme de 
passage du P. Reichenowi, la bordure olivâtre des plumes du dos étant en 
effet mal définie et très vraisemblablement fugace, comme c’est le cas, 
d'ailleurs, chez d’autres Plocéidés. 








